LES 


CET APRES-MIDI 


GRÈVE 


de protestation 
des travailleurs 
municipaux 


de is manifestation à 
sont livrés, samedi, di 
ms l'Hôtel de Vill employés 
metioiement, d 
et de différents 
ces municipaux, que 
s ont été blessés pi 
d'ordre, qui a égals 
des arrestatios 
En matiè 
mité inte; 
biles _et 
T.) a décidé 


de protes 
yndieai des 
vi 


m arrêt 


travail 


Grève ou pas grève 
demdin à la radio 


Ann de soutenir revendie. 
tions du personnel de ia Ra 
bruit courait, hier soir, que. renous 
velant la olid 

samedi, 


C.G.T. de 
e déclen 
redi, de 19 h. 


intersyndical 
avait l'intention 
grève. demain me 
DER 

Le comité int 
cette intention 
Lissue des 

aceord interviendra avee le gouve 
nement. 


| 
AUTRICHE | 


Fiegl prend position | 
contre les Russes | 


VIENNE, 22 juin (dépêche partieu- 
ière). — Le chancelier Fies 

qué. hier soir, un vote du 
cutit du parti du peuple en vue de 
demander une session extraordi 

du Parlement dans le but de faire f 
aux accusations soviétiques d'espion: 
nage formulées contre des fonctionnai- 
res de l'Etat autrichien. 

Cette séance du Parlement aurait lieu 
dans les quarante-huit heures et serait 
accompagnée de larges manifestations 
pour dénoncer l'attitude des Russes et| 
des communistes contre les officiels | 
autrichiens. | 

D'autre part, on apprend de source | 
officielle que le gouvernement autri- | 
chien ẹ l'intention de déposer le mois| 
prochain devant le Parlement un pro- 
jet de loi prévoyant un prélèvement 
sur le capital. Ce prélèvement devrait 
pporter au trésor de 500 à 800 
ons de schillings | 


L'ORAL DU BACHOT 

énreuv:s orales du bachot 
subiront un décalage d'une se- 
maine, a déclaré ce matin le di-| 
recteur de l'Office du Baccalau- 


si la grève des « correc-| 
rend pas fin dés de-| 
ard pourrs être plus| 


nain. ce n 
important. 


Eara 
ETAGRE 
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5 FRANCS 


JOHN BAILLIE 


REAL SCOTCH TAILOR |, z. Auber (Opéra) 
HOMME ET DAME (sur mesures) 
TWEED ET + 


VESTON SPORT ............ 
PANTALON ...,........ . 
PEIGNEŠ ET GABARDINE 
TROIS PIECES ..... -. 20 à 27.000 
Ouvert tous les jours SANS INTERRUPTION 
de 9 à 18 h. 30 


12 à 15.000 
6 à 8.000 


Saint-Jacob. 


DÉLÉGUÉS DES “4” DISCUTENT 
à Berlin la réform 


monétaire 


TANDIS QUE LES AVIONS 
AMÉRICAINS RAVITAILLENT 
LA VILLE SANS ARRET 


BERLIN, 22 juin (U.P.-A.P.-A.F.P.). 

ES représentants des quatre puissances occupantes| 

se sont réunis cet après-midi, à 14 h. 45, dans| 

l'immeuble du Conseil de contrôle allié, afin de 

discuter de la réforme monétaire à Berlin. Les experts 

financiers ont choisi comme président M. Leroy-Beaulieu, | 

chef de la délégation française, 

Hier soir, on s'en souvient. l'agence 

ADN. sous licence soviétique. no 


avait fait savoir que la Commission 
économique de la zone avait 


LES ASSASSINS 


russe 


adopté une loi de réforme monétaire.) DE GANDH 

qu'elle avait aussitôt soumise au ma- 

réchal Sokolovski. COMPFARAISSENT 
A son tour, le président de là Com- 


mission économique de la 2988 russe 
avait souligné que ladite loi concer- 
nerait Berlin. 


EN JUSTICE 


C'est donc en réponse à et 
e par le généra 
Robertson, gouverneur mi 


tannique, que le maréc 
a résolu d'accepter cette conférence à 
quatre touchant Berlin, à laquelle 
a décidé d'envoyer une commission de 
deux membres: M. Maletine. 
teur des finances de l'admin 
militaire soviétique, et l'expert 
chine. 

D'autre part, alors que la C 
mission économique de la zone russe 
avait été appelée à délibérer sur la 
forme envisagée à l'Est — y compris 
erlin — les trois gouverneurs mili- 
taires occidentaux avaient adressé des 
lettres sensiblement identiques au 
maréchal Sokolovski pour maintenir 


uer le rôle 
plus poursuivi 
Selon le procureur du 

les ac 
Gandhi parce que 
préchait la cono 


décidé t 
e mahatma 


iar ponsen mian ame e] Aux ANDELYS, une ancienne | 
cabaretière aurait servi | Cougny a porté plainte 
contre X... mais accuse 


tre puissances et ne peut 
cas. être considéré cor 
grante de la zone sov 


L'application 
de la réforme en zone 
soviétique 
Enn, selon le «T 


paraissant sous 
caine, des précautions + 


Sn INIAESEN1C 


à son mari un dîner à 
[Voir page 3] 


La baronne de COU 


DEUX DRAMES DU POISON 


A PARIS, la baronne de 


son m 


de sécurité ont et 
teur soviétique de 
a reçu l'ordre de 
cun sal 
plication a 
Qui commencerait jeud 
Toutefois on a modifié aujourd'hui 
juste avant la reunion des « Quatre » 
de source allemande en, étroit contaci 
avec les Russes, que l'administra 
militaire soviétique chargersit la mu- 


semble 


nicipalité de Berlin d'eppliquer tme 
réforme monétaire spéciale dans la 
ville. Ce qui tiendrait compte du ré- 


kiwe quadripartite de Berlin 
Du reste l'agence ADN 
que des marks démonétisés 
nuent à affiuer des zones occid? 
ers Berlin et que des officiers amé- 
ricains et britanniques p nt 


Mais le gouvernement doit 
résoudre deux problèmes : 


© Maintenir le prix du charbon. 


LA BAISSE DE 10. 


décidée 


oups les mamans de ia capital 
Ferdtant à y aoier je maximum de 
nieux marks Ces atout | @ Préserver l'équilibre budgétaire. 


unes et britanniques 

De leur es gouverneurs oc- 
cidentaux ont édicté, hier soir, une 
seconde loi relative à ia réforme mo- 


nétaire. 
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La Commission des Finances demande 
des sanctions contre le directeur 


général de la 


Le rapport Pleven révèle un défi- 
cit de plus de 2 milliards et demi 


au nom de la commission des Finances, sur la réorganisation de 
la « Société Nationale d'Etudes et de Construction de Moteurs 


L E rapport élaboré par M. René 


d'Aviation » vient d'être distribué 
Dans la première partie de son rap- 
, M. René Pleven expose ce qu'est 

la SNECMA. 

« Le fait qu'une entreprise appar- 
tenant à a nation. gérée sous le 
contròle du gouvernement et par des 
hommes choisis par lui n'ait pu assu- 
rer en fin de mois la paye de ses 
ouvriers et le règlement de ses four- 
nisseurs serait, dit-il. à lui seul suffi- 
tamment affligeant pour l'amour-pro- 
pre national. 

» Dans sa brutalité, la cessation de 
paiement est ce, ndant, peut-être. 
moins humiliante que le recours à 


» Le prototype a été construit, | 
exposé au Salon. On ne s'aperçut que | 
eltolove ele plus tard que l'on ne pouvait pa | 


passer les vitesses, que la mo 
vibrait, que je moteur était défec- | 
ueux. En définitive, le projet fut| 
abandonné. 


Le rapporteur critique ensuite « la| 
politisation qui régnait dans l'établis- | 
sement : il lui apparait certain que 
dans le choix de certains postes es- | 
sentiels tels que la direction du per- | 

le_président-directeur genéral 
M. Weil, qui était communiste. a en- | 
tendu avoir auprès de lui des colla-| 
borateurs partageant ses opinions po- | 


Pleven, député des Côtes-du-Nord, 


à l'Assemblée nationale. litiques, ce qui a donné lieu à de 
Un exemple ? Le rapport de M. Pie- nombreux abus » 
ven en fourmille : M 
« Le bureau d'études de l'ex-société mauvais» qua 
Gnome et Rhône avait à son actif, jes effectifs pléthoriques. les | 
en matière de motocyclettes. des réa; erreurs commerciales. les respon- | 
lisations intéressantes. I! fut dissous sabiiités gouvernementales et ré-| 
et remplacé par un ingénieur conseil. clame des sanctions contre la di- | 
M. Durand. dont l'introduction à ia rection 
société semble avoir été due À «n L'Assemblée nationale. qui re- 
affiliation politique et qui présenta prend cet après-midi la discussion | 
un projet de motocycletle à moteuy du projet de réorganisation de la 
à deux temps qui devait révolution- SN E.C.M.A.. risque fort de connaître 
ner l'industrie de la moto. des heures agitées. | 


Pieven analyse ensuite la 
de la production. | 


certains expédients relevant des tri- | 
bunaux correctionnels, qui l'ont re-| 
tardée. 

Ainsi. M. P.even nous apprend | 
qu'au 7 juin 1948 la SNECMA. de- | 
Vait, au seul titre de l'année 1947. | 
530 millions au titre de la Sécurité | 
sociale, des assurances-accidents. des 
allocations familiales, des impôts cé- 


dulaires, ete... 

Pour le premier trimestre la S-N. 
ECMA. doit 144 millions au titre 
des charges sociales 

Des sommes considérables étaient 
dues aux fournisseurs. 

Au titre des échéances de juin et 
de juillet, la SNECMA. devait tai- || 
re face 1 milliard 516 millions. 


LE PRIX DU ROMAN 
D’'AVENTURES 
A THOMAS NARCEJAC 


Le prix du roman d'aventures a éte 
décerné pour la treizième fois au 
jourd'hui à midi. Il a été attribué à | 
Thomas, Maroges pour son „ohen | 
« lort du voyage », par T voix, 
contre 2 à G.-M. Dumoulin } 


DEMAIN 


MATIN dans 


&OMBAT 


Un DOCUMENT sensationnel 
LA DERNIÈRE LETTRE 


DE J. MASARYK A STALINE 
Le début d’un grand feuilleton 


ire + Ambre » et « Autant en emporte le vent » 


OLL FLANDERS” 
de Daniel de Foë 


et une enquête passionnante : « Où mène la folle des concours » 


&OMBAT 


le roman qui a 


chaque jour 
6 pages — 5 franes 


A crise ministérielle larvée dans laquelle la France se débattait 
depuis un mois, est enfin terminée. Les ministres ont sanctionné 
hier soir l'accord entre le ministre des Finances et celui du Tra- | 

vail, accord auquel étaient parvenus samedi soir les deux Mayer. 


Politiquement, la chose est d'impor- | 
tance. car la « guérilla » des porte- | 
feuilles est arrêtée par ce « gentle- 
men's agreement » Mais il reste à 
Tégler l'épineux problème des salaires | 
et des prix. Le gouvernement récon- | 
ciié doit affronter maintenant une 
situation de fait qu'on ne peut régler 
par des négociations. si habiles soient- 
elles 

La conjoncture économique, comme | 
le porte-monnaie de la ménagère. ne 
connait qu'une chose : l'arithmétique. | 
cette déesse implacable, aux dires des | 
anciens. | 


Les entretiens 
de M. Schuman 


Ce matin. M. Schuman et les deux| 
Mayer (décidément, l'attelage de ces 
deux noms risque de passer dans le| 
vocabulaire politique) ont été enten- 

us par la commission des Finances 
Après cet exposé. le président du 
Conseil recevait à Matignon une 
légation du Conseil économique, dé. 
légation chargée plus spécialement de 
l'examen du problème des salaires et 
des prix. 


La stabilisation” 


est un fait acquis 


A l'issue de l'entretien M. Gaussel 
vice-président du Conseil économique 
a déclaré 

< En examinant récemment le pro- | 
blème der prix la délégation avait | 
constaté, d'après les travaux de ses | 
experts. qu'une stabilisation des prix | 
était un fait acquis, mais qu'une bais- | 
se réelle n'étajt pas encore inserite | 
dans les faits. 

> En présence d'un relèvement 
éventuel du prix du charbon. la, dé- 
légation a estimé de son devair d'atti- 
rer l'attention du président du 
Conseil sur les conséquences incal- 
culables que san relèvement entrai- 
nerait et elle a été unanime à estimer 
que tout devait être mis en cause 
pour les éviter. 

» Nous espérons qu'une solution fa- 
Trabis aen trannde mne délai à ce 
sujet 

> Cette hypothèque levée, la balme 
de la plupart des prix industriels que 
nous n'avons cessé de recommander 
depuis einq mois devient une chose 
pombles, D m'est pas exclu, que dant 

es prochains jours. une baisse soit 
réalisée qui s'insérerait dans un plan 
d'ensemble de stabilisation de l'éco- 
nomie française. » 


Vers la baisse... 

A ces décierations il convient dej 

joindre celles de M. Bouladoux. secré- 
taire éral de la C. F. T. C. 

— Tout en adoptant une position | 

analogue à celle de M. Gaussel, je 


Michel LE DUC. 
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Les inondations catastrophiques de la 


vallée du 


Grésivaudan : Premier bilan 


2.000 SINISTRES 


1 milliard de 


(De n. env. sp. Geneviève MANCERON.) 
CHEVALLON-DE-VOREPPE, 22 juin. 


’ISERE a commencé à descendre 
cette nuit. Hier, à 16 heures, le flot 
montait encore, mais, ce matin, 
on distinguait sur toutes les mai- 

sons inondées une bande humide de cin- 
quante centimètres qui marque 


traite des eaux. 


Quand on est 


a hauteu: 


naire. Les peupliers frissonnent 


ur Ia veille r 
hemin de fer ne 
rans. On amène du gravier pou 
sont restées su ee | 

La descente 
présent, ils ont été soutencs pa 
prise et par le choc. mais c'est ce matn 

Le foin coupé est pa: 
voit apparaitre la tête des épis 


sans fermées qui se refle'ent dan 

aux fenêtres ouvertes par lesquel 
A Tullins, un fermier qui 

d'os l'ensembie 

partie du bé 


n été sauvée par 


. 
ari. 

GOLLETY, juge d'instruction 

au parquet de la Seine, vient 

» d'être saisi par la Sûrete na- | 


tionale d'une e pleine | 
de mystère sur laquelle, avant lui, a 
police t pu faire la lumière. 11| 


s'agit d'une affaire d'empoisonnement : | 
la victime, une jeune femme de} 
31 ans, a échappé par un véritable | 
miracle à l'absorption d'une dose mas- | 
sive d'arsenic, 

À la fin du mois de mai, la ba-| 
ronne Simone de Cougny. troisième | 
femme du docteur-baron François de 
Cougny. Agé de 56 ans, personnalité | 
assez connue du monde médical 
tombait malade. Son mari revenu du| 
Maroc précipitamment, pensant que| 
sa femme souffrait surtout d'une dê- 
pression nerveuse la fit examiner pa 
un médecin. Celui-ci ne put déter- 


miner ine du mal mais conclut 
en tout état de cause à la parfaite 
responsabilité de la malade 


Peu de temps plus tard. Mme de 
Cougny qui souffrait toujours, f 
soumise à un nouvel examen. I et 
lieu à l'institut médico-légal. Les pra- | 
ticiens conclurent alors à un N 


empoisonnement par l'arsenie. | 


Une plainte contre X... 


C'est alors que Mme de Cougny | 
déposa une plainte à la Sûreté natio- | 
nale. Si elle formulait des soupçons. 
Mme de Cougny tint à ce que Tin- 
formation fut ouverte contre X. Elle 
laissait à la police et à la justice 
le soin de découvrir les coupables. 

Le 11 juin, Mme de Cougny quitta 
l'hôte] de la rue Richer, où elle rési- 
dait son mari. Elle se soumit 
elle-même, cette fois.à un nouvel exa- 
men, toujours à. l'Institut médico- 
légal A l'issue de cette visite. le mé- 
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LE KOMINFORM | 


TIENT SES ASSISES | 
« quelque part 
en Tchécoslovaquie» 
ROME. 22 juin (A. P.). — Selon cer- | 
taines informations, puisées à bonne| 
source, le « Kominform » se réunit 
actuellem: lque part en Tehé- 
Le but de la présente | 
w conformer la| 
stratégie communiste à la situation 
créée par les élections italiennes et 
les autres événements mondiaux ». | 
A la suite de l'attaque de l'organe 
du Kominform contre les groupements | 
du genre « Front populaire », on di 
clare, dans les milieux communistes | 
italiens, que le « Front populaire »| 
subaisterait, mais purement au titre 
d'alliance électorale, mais que le ca- 
rectre autonome du parti communiste 
serait accentué au cours des mois qui 
vont suivre. 


< ASSASSIN 
A LA GRENADE > 
rate son cinquième 


suicide 
NICE. 22 juin ( 


Paris-presse) . — 
André Demaurizi, âgé de vingt ans, 
avait, en septembre 1947. assassiné 
d'un coup de grenade une jeune fille 
qui repoussait ses avances. Bien que 
grièvement blessé, il avait aussitôt 
tenté de se suicider en se frappant 
avec son couteau. 

Pendant son séjour à l'hôpital, 1 
tenta à trois reprises de se supprimer, 


en absorbant du gardénal puis des 

débris de verre, et en essayant enfin 

de s'ouvrir les veines des poignets 
Condamné à douze ans de travaux 


forcés, pour meurtre. dernière | 
session des assises des Alpes-Mari- | 
times, il vient de tenter un cinquième 
suicide, en se blessant à la tête et au 
cou, avec un morceau de verre d'une 
bouteille cassée. 


la plaine verte cou 
chés au pied du bec de l'Echaillon a son aspect ordi- 
dans 

faut descendre pour distinguer tout 


s traverses au-dessus di 
moment tragique pou: 
le sentiment d'av 

qu'ils v 


nt, mais le blé est encore debout. On 
us de l'eau. 
Beaucoup de gens du pays sont descendus des 1 
eau. On voit des échelles er 
s les habitants se sont enfuis. 
a voulu reverir à sa 
ies dégâts sont uniquement matériels 
e génie militaire. 
frappé les habitants de Moirans, c'est qu'une vache a vé.é dans un bateau 


Vedettes qui 


nous viennent. 
Ingrid 


BERGMAN 


arrivée ce matin 
à Londres sera 
bientôt à Paris 


dégâts 
L'Isèreestenlégère 


décrue, mais la si- 
tuation reste grave 


la re- 


la brume 


à Gre- 
dépassent pas 


Débarqué 
à Cherbourg 


Charles 
BOYER 


rêve au 
14. juillet 
à Figeac 
sa ville natale 


regarder ie 
ore ace 


me s'est noyé 
Même la pius grande 
Enfin, ce qui a bes 


On attribue le desastre au fait que 
le « creusement » de l'lère a été 
négligé. Le courant accumule chaque 
année des graviers contre les digues 
mais les crédits votés pour les tra- 
vaux ont été constamment employes 
à autre chose. 

Pius de 2000 sinistrés, des milliers 
d'hectares de cultures ravagées. un 
milliard de dégâts, tel est le premier 
bilan des inondations. 

Pour hâter le retrait des eaux. 
les détachements du génie envoyés 
sur les lieux par les autorités du 


département, dès que ia catastro- 

phe fut signalée, n'ont plus que la D 

ressource d'ouvrir une brèche près] De notre envoyé 

de Moirans, brèche qui permettra éci 

aux eaux de refluer dans le lit de spécial 

la rivière. MARCEL 
Les routes rétablies IDZKOWSKY 
Hier après- routes natio- CHERBOURG, 22 

naie Lyon-G et Valence] juin ipar telephon 


Grenoble ont été dégagées sentre lej — Cinq heures du ma 


Fontanil et Chevaion-de-Voreppe.] tin. le tender minus 
rétablissant ainsi le trañe vers Lyon] cule accoste je 
et \'alence.en passant par Voiron] « Queen-Éiizobeth » 


Je trouve Charles 
Boyer en tète à tète 
avee le breakteost. 

— Je m'ai pas dor 
mi de lo nuit, vous 
imaginez mon emeton 
de retrouver la France 

Puis il porle de ses 
deux derniers tilms 
« Vengeonce de tem 
me » et « Arc de 
Triomphe » 


Les camions peuvent emprunter la 
route nationale $5 qui est encore 
submergée par 60 cm. d'eau, mais 
les voitures de tourisme doivent em- 
col de la Placette. La 
ferrée, par contre, est toujours 
1praticable sur plusieurs centaines 
de mètres entre le Ch n-de- Vo- 
reppe et les abords de ln gare de 
Moirans. Les trains continuent ce- 
pendant à rouler par Chambéry et 
Saint-André-le-Gaz. 


Le préfet de l'Isère a visité, hier — Ingrid Bergmon 
après-midi, les maires de toutes les] est une mogmitique 
communes frappées par la cata-j artiste, vous oller 


Strophe et pris des dispositions afin} d'oileur lo voir è 


de subvenir aux besoins des sinise] Poris, ces jour-ci 
rés. Signaions eni que i: ht où ere © 
- pe a pe vi Londres. Je voudrais 


avaient disparu 
M, Pichor 


personnes qui 


puis samedi soir, foire une film dans les 


studios françois. Mais 


culti- 


Vateur à Tullins, et ia jeune Roche, 
de Pollénas, Agée de 12 ans, onti ce tero, Probablement 
été retrouvées saines et sauves. Re prne. 


L'INVENTEUR 
DU PECINELIUM 


a perdu au cynodrome le 
million et demi qu'on lui 
prétait pour le progrès 


de la science 


Roger Pujol, 32 ans, se prétend 
ingénieur civil. en réalité il n'exerce 
aucune profession et vit de moyens 


octobre, peut-être un film, à Londres ma temme et 
Michel qui o quatre ons et demi. Si je tourne à Londres, ils viendront me 

> Je vais profiter de mon sejour à Paris pour « doubler » « Arc de Triomphe » 
en tronçons 

» Pour l'instont, je n'ai qu'une idée en tète : le 14 juillet, cher moi, à Figsoe, 
puis j'irai rejoindre Maurice Chevalier dans sa retraite de la Bocco, près de Cannes. » 

Et Charles Boyer confirme le succes des films fronais en Amérique Gérard Philips 
at Français Périer sont. pour lui, de grands acteurs 

Nous débarauens. Beyer est tres emu quang il operçait sur le quai Pierre Blancher 
evee lequel il créa tont de pieces au Gymnase, et Philippe Heriot, critique redouté, mois 
omi fidele 


J'ai laissé à Hollywood, 


zx LE GANG DES RENAULT R K 
Hair." terrorise la Loire - Inférieure 


gea une conversation. Après s'être 


Horriblement torturé un chef de 
famille est contraint de lirrer sa 
fortune : I million 500.000 francs 


NANTES, 22 juin (dépêche « Paris-presse »). 
Q inconnus se sont présentés, la nuit dernière, à Saint-Bre- 


présenté, le 
ra 

— Je viens de faire une décou- 
verte formidable. mais j'ai encore 
besoin de 20000 franc 

Sans plus s'informer, le tourneur 
donna à Pujol la somme demandée. 
A quelque temps de là. les deux 
hommes se rencontrèrent de nou- 
veau. 

— Mon invention est au point 
assura Pujol. Il s'agit d'un métai 
plus léger et plus résistent que l'alu- 


faux ingénieur décla- 


vin, avenue Gabriel, chez les époux Guizet. 


Nous venons de la part de votre neveu de Paris, ont-ils dit. 
méfiance, M. Guizet les a fait 
dans sa maison Les quatre! 


Sa 
entrer 


Die léger SE Pup récisantque TAN- |! anses dans pa maian, Les, qaatre 
lium. J'ai un groupe financier avec | sa femme et les autres membres de , ASS 
TE la tamte mnt ? à. ontis de-| = OX-CUISINIOTE 


Derechef, le tourneur, enthousiasmé, 
mit de nouveau ia main à son porte- 
feuille. 

Comme les deux hommes se revi- 
rent à différentes reprises, M Hil- 
lion donna. au total, 700 000 francs 

our l'encouragement de la science. 

fais, en réalité. cette somme devait 
disparaître derrière les murs du 
cynodrome de Courbevoie 

Aussi, lorsque. quelques mois plus 
tard, le tourneur voulut récupérer 


mandé. Mais comme personne en Té- A 
pondait, les malfaiteurs ont brae les! (d lif 
Pair de SE. Gazet Ceud, ne pus, QU CALITO 
Fant resister à pareille torture, a fn A 
par indiquer aux bandis un cotie! de T 
Pantenan des bijoux d'une valeur de| AG LUrAqUIC 
1 million et une liasse de billets re- 
présentant 400000 fr 

Les quatre hommes se so: 
du tout, et laissant là, 


M. Guizet et sa famile. 
dans une Renault noire immatriculée | 


cambriole le château 
de son patron 


emparé 
impuissants, | 
se sont enfuis | 


| NICE, 22 juin (dépâche « Parts- 
SUITE PAGE 3 4681 ou 4861 RK 2. sse >»). — L'ancienne cuisinière 
au Calife de Turquie » Marie 


Felcyck, employée chez un diplo- 
mate hongrois, M. Bela Wenhardt, 
ju château de la Tour du Cayron, 
près de Vence. Alpes-Maritimes, 
avait, en compagnie de trois 
complices. profité da l'absence de 


son patron pour voler un million en 
bijoux et pièces d'or. 


Les coupables ont étë arrêtés 
avant d'avoir pu quitter lẹ région. 

La euisinière a déclaré 
défense que ce sont deux 
domiciliés à Nice, qui lui avais 
proposé le coup : Gabriel Martom, 
47 ans, et Stéfano Popp. 30 am 

On se demande si, sous le couvert 
d'un banal cambriolage, les « mon 


LA 
RIEN QUE DES TAPIS! MAIS QUELS TAPIS! |! palay, ne cherchalent pa 
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ment supérieure aux bijoux et aûx 
pièces d'or, 


= 
© 
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— Vous attendez quelqu'un 

— Et vous ? 

— Moi, la chance ! 

— Et si cétait moi votre chance ? 
se moqua la belle. 

— Et mol la vôtre ? 

— Deux chances qui se rencontrent, 
ça fait quoi ? 

— Un couple ! 

— Ou une gifie ! 

— Parfait | Alors laissons le sort 
en décider : prenez les dés, je joue 
le couple contre la gine. 

Jacques S... évita la gifle de la-jus- 
teme d'un point et emmena la fille 
qu'il épousa. 

Je suis allé sonner à sa porte sur 
le coup de midi. ne doutant pas qu'un 


si beau tempérament de joueur me 
fournisse le personnage rèvé de l'oi- 
sif intégral 

Sa femme — celle du bar des 


Champs-Elysées — est venue ouvrir. 
— Vous ne pouviez mieux tomber, 
m'a-t-elle dit ; passez dans la cham- 
bre, vous allez voir un joli spectacle. 
En pyjama, assis à l'indienne sur 
le lit, Jacques S... s'ingéniait à dis- 
poser un éventail de cartes 
orteils de son pied g 
geste délicat du pied droit 


il s'em- 
para d'une des figurines pour la poser 
sur la couverture. 

— Et voilà ! me dit-il triomphant. 
Tu peux rigoler, je mets au point une 


technique qui va révolutionner le 
monde des cer et des casinos. 
L'idée m'en est venue en regardant 
exécuter au piano un morceau à qua- 
tre mains. J'ai immédiatement pensé 
Que la nature nous avait dotés de ces 
Quatre mains et je suis allé étudier 
les singes au Jardin d'Acclimatation. 
Cette vision fut pour mol l' « Eu- 
Téka » d'Archimède. Ainsi ! il suf- 
fisait d'un peu d'entrainement pour 
qu'un joueur puisse mener de front 
parties. Je me suis mis au tra- 

vall et les premiers résultats sont fort 


encourageants. 
e Tu vols l'avenir : double jeu, 
double mise. C'est aussi intéressant 


pour le ponte que pour le banquier. 
— Il est fou | s'exclama Mme S 
— Fou ! rétorqua son mari 


ment madame vit de cette folie depuls 
enze ans, 


« LA NUIT DU LOUVRE > 


Ce soir, à 22 heures, l'American 
et la British Legion organisent une 
« Nuit du Louvre ». au bénéfice 
du « Home du blessé ». 

MM. Vincent Auriol, Robert 
Schuman. Jefferson Caflery et sir 
Oliver Hardy, ambassadeurs des 
Etats-Unis et de Grande-Bretagne 
mssisteront à cette manifestation 
alliée, au cours de laquelle le pro- 
ducteur du Carnegie Hall choisira 
lui-même ln vedette qui incarnera 
« La Femme aux cent visages 
d'aprés le roman de L. Bromfield. 

Cette manifestation se déroulera 
dans les salons et sur les terras- 
ses du ministère des Finances don- 
nant sur la cour intérieure du 
Louvre, qu sera illuminée. 


TÉLÉVISION 


et Pierre Brive. 15° émi 
eel Carné. 


ET MERCREDI 23 


Une grande enquête de Charles FAVREL 


DANS LES CASINOS LES SEULS GAGNANTS 


sont les jockeys du baccara 


MAIS LE VRAI JOUEUR PAIE LA TAXE 
SUR L'OISIVETÉ POUR AVOIR LE DROIT 
DE HANTER LE TAP!S VERT A LOISIR 


N soir de 1937, dans un bar sélect des Champs-Elysées, trois ou quatre dé- 
sœuvrés effeuillaient leur ennui en picorant de leurs doigts nonthalants les! 
dés du poker dice. Une jeune femme entra, s'empara d’un tabouret pour en 
faire le support de sa solitude et le jeu de glaces des étagères projeta sur 

le jeu d'orgues des coupes renversées une silhouette blonde, élégante, inconnue des 
habitués. Jacques S... pivota d’un quart de tour et dit insolemment : 


— Onze ans. rétorquai-je, tu oublies 
la guerre. 

— La guerre, mon pauvre vieux, je 
l'ai jouée à pile ou face. Ayant perdu 
mon régiment du côté d'Arras, je suis 
revenu à la maison. J'ai dit à ma 
femme : 

— Faut se débiner en vitesse. 

= Où veux-tu aller ? qu'elle m'a 
at. 

— Laisse faire le hasard. que J'al 
répondu. Pile. on file sur Brest ; face, 
on descend à Marseille. 

» J'ai jeté en l'air une pièce de 
quarante sous. Elle est tombée face 
et c'est comme cela qu'on s'est re- 
trouvé sur la Côte d'Azur, ce qui m'a 
évité d'être fait prisonnier 

— Formidable. ai-je cru devoir ap- 
plaudir. Alors, depiis onze ans, la 
chance t'accable de ses faveurs ? 

— 11 faut avouer que je l'aide un 
peu. Regarde l'extrémité de ces deux 


| Prochain article 


Le collectionneur d’ob-| 
jets de superstitions 


doigts-là, l'index et le médius, Tous 
les matins, depuls vingt ans, je les 
frotte au papier de verre très fin pour 
leur garder une extrème sensibilité. 
Tu vas comprendre à quoi ça sert. 

Jacques S... prit le jeu de cartes et 
avant de retourner une à une les 
figurines. il les annonçait san: Jamais 
se tromper : as de carreau, sept de 
trèfle, roi de pique 

— Chaque carte d'un jeu moderne, 
m'expliquait-il. reproduit dans ies an- 
gies l'indicatif de sa couleur et le 
chiffre ou la lettre de sa valeur. En 
filant la carte, mes doits limés sentent 
le relief du décalque et je vois la 
carte à la façon d'un aveugle lisant 
l'écriture Braîlle. 

Cela simplifie la partie de poker 
auand c'est mon tour de donne. Le 
plus comique, c'est que les gena 
soupconneux exigent toujours de: 
jeux neufs sans se douter qu'ils 
facilitent ainsi ma lecture. 

— Et vous ĉies nombreux à exer- 
cer ce petit talent ? 

— Quelques-uns. Mais 1! y a bien 
d'autres manières d'aider le hasard, 
et cela explique au'un nombre as- 
sez impressionnant de spécialistes 
fréquentant cercles et casinos, 
arrivent du jeu. Quand ils 
sont démasqués, ila sont fichi 
c'est-à-dire < interdits > mais il 
n'y a jamais de scandale. 

« Il leur reste la ressource de 
se fabriquer une nouvelle identité 
et de changbr de ville à moins de 
fréquenter les quelques cercles pa- 
risiens où l'on ferme les yeux sur 
leur présence. 


Médiocre caractère 

— Quand on parle jeu, tu ré 
ponds tricheur. Tu ne crois done 
pas que les gens honnêtes peu- 
vent assurer leur matérielle en 
spéculant sur leur seule chance ? 

— Non | La veine ne dure qu'un 
moment et de plus, gagner est le 
moindre souci du véritable joueur 
Il y a l'exemple fameux de ce fa- 
briquant de balais qui, vers 1930 
perdait chaque soir, à Monte-Car- 
lo, d'impressionnants bancos, 
aul, ayant gagné un mil! 
quelques coups heureux, lança les 
billets à la volée dans les jardins 
du casino. 

» On se trompe souvent sur les 
motifs qui incitent joueurs dê- 
cavés à se suicider. Ils ne se tuent 
pas parce qu'ils sont ruinés, fls se 
tuent parce qu'ils ‘aperçoivent 
que jamais plus ils ne pourront jouer, 

» Le tapis vert est une passion, 
et. avoir des cartes en main, c'est 
caresser une belle femme. 

aui ont assez de ca- 

dominer leur pas 
sion et en profiter ce sont les 
jockeys du baccara. 

» Le jockey est un personnage 
qui installe à une table dès le 
début d'une partie. Peu à peu, les 
gros pontes arrivent et les retar- 
dataires. impatients, doivent atten- 
dre debout une place libre. Le 
Jockey, cramponné au tapis com- 
me penché sur l'encolure d'un che: 
val, fausse le rythme de la partie 
en jouant un petit jeu qui empê- 
che le peloton de galoper. Derrière 
lui. un monsieur s'énerve, le jockey 
se détourne : 

— Vous êtes pressé ? dit-il. Je 
vous cère ma place. C'est 5.000 


francs. 
> Il se lève, empoche les 5.000 
a gagné sa 


francs et s'en va. I 
tournée 

>» Certains jockeys travaillent 
pour leur propre compie, d'autres 
sont au service de la direction 


THEATRES 


20,15 Carmen. 


ELDORADO 


4, Boulevard de Strasbourg 


LYNX HAS 


PIGALLE 


Première de gai 
au Cinéma Le 


u bénéfice des œuvres sociales 
rbeuf, is mercredi 23 juin à 21 h 


BERTHOMIEU 


d'après le roman de 


FRANCIS CARCO 
‘Académie Goncourt 


ja Préfecture de Police 
jaces de 150 à 300 fr. 


Location ouverte au cinéma Le Marbeuf 


du cercle ou du casino. Car il est 
essentiel qu'une maison qui se res~ 
pecte puisse avancer une Chaise 
un client intéressant disposé à 
Quer la forte somme sur laquclie 
la cagnotte prendra son pourcen- 
tage... > 


«< de payerai cash > 


Jacques S.. méprise les jockeys 
qu'i) traite de mégoieur. 

— Les cartes, dit-il, c'est mon 
métier, un métier qui rapporte 
Quand je veux jouer pour le pli 
sir de jouer, je fais des paris stu- 
pides. ou je rats aux courses. En- 
core suis-je obligé de me boucher 
les oreilles pour ne pas entendre 
les tuyaux que des amis au cou- 
rant des combines insistent pour 
me donner. Je joue des numéros 
er c'est bien plus amusant 

— Je pense que tu as pris tes 
précautions pour échapper à la 
taxe sur les oisifs ? 

— Pas si bête. Je palerai cash les 
cinquante mille balles. Ceux qui 
# cherchent une profession sont 
des imbéciles, ils se compliquent 
irutilement la vie. 

> Moi, quand la police 
chera des embèêtements, 
senterai simplement le 
percepteur. 

> Passez votre chemin. 
te suis en rèzle avec la lo 
un oisif reconnu par l'Etat. » 

(Copyright 1948 by Charles Favrel 
and Parls-presse.) 


me cher- 
je pré- 
reçu du 


dirai-je. 
je suis.. 


Ses ennemis disent qu'il fait du cheval sur son chien! 


THOMAS DEWEY 


qui a chassé les gangsters de New-York 


a failli être chanteur d'opéra 


Et il attribue ses deux défaites élec- 
torales précédentes... à sa petite taille 


(De notre envoyé spécial 
permanent Louis FOY.) 
WASHINGTON, 22 juin. 
Par câble). 


'EST la troisième fois que 
Thomas Dewey se présente 
à la présidence des Etats- 
Unis. Il est convaincu que c'est la 
bonne. « J'ai demandé deux fois 
ma femme en mariage, dit 
Deux fois elle m’a refusé. Mais la 
troisième, nous nous sommes ma- 
riés. » 
En 1940, Dewey ne franchit même 
pas ia Convention républicaine qui 


lui préféra Wendell Willkie. En 
1944, on pleine guerre Dewey se 
présenta contre Roosevelt et fut 


battu. Mals de peu: 750.000 voix sur 
48 millions de votants auraient suff 
à lui donner la victoire. 

Dewey n'a que 46 ans. Il est gou- 
verneur de l'Etat de New-York de- 
puis six ans. Il est né dans le Mi- 
chigan, comme Vandenberg, $ 
père, un Américain de souche an- 
Klaise, était receveur des post 
Owosso, une petite ville de 15 
habitants, et dirigeait en même 
temps le Journal local. 

Le jeune Dewey hésita longtemps 
entre le chant et le droit. Mais une 
Inrynglte qui l'empécha de prendre 
part à un concert lui montra les 
aléas d'une carrière de chanteur et 
le décida à faire son droit, Il syns- 
talla à New-York et commença gus- 
sitôt à faire de la politique, dans 
le parti républicain natureliement 
puisque son grand-père en avait étA 
l'un des fondateurs. 


La terreur des gangsters 


En 1935, New-York cherchait À sa 
débarrasser des gangsters qui, de- 
puis le régime continuaient de 
prélever chaque année une propôr- 
tion importante des revenus de la 
ville. Le gouverneur de l'Etat de 
New-York fit appel A quatre avo- 
cats éminents qui se récusèrent. 
mais l'un d'eux sugréra le jeune 
Dewey. Incrédule mals las, le gou- 
verneur nomma Dewey. 

Dewey n'hésita pas à employer 
tous les trucs du métier: embusca- 
des, espions, mouchards, promesses 


21  Ciochemerle. 

En 

: 2045 
EN 

2 

21 lis ont 20 ans. 

21 Nouveaux Maîtres. 

L'Escalier. 

La Ligne de Chance. 

Les Parents terribles. 

Maitre de Santiago. 

La Rage au cœur. 

Paulin 

Violet 
arionnettes. 

Petite Hutte. 

Desc., on vous dem.! 

P.LF.! P.A.F. 1 

Mademoiselle. 

Mar.de Mile Beulem. 
erma. 

Programme musical. 

Ballets bulgares. 

Les Enfants du Père 

Voici Marseille. 

Le Baladin du Mon- 
de occidental. 
Ambas- 

Châtelet, 


Th. C 
Th. de Poche. 21 


César 
Cinémende sn 


in een 
Royal-Haus. (Ciub) 


d'acquittement aux  dénonclateurs, 
tables d'écoute, ete. Mais les résul- 
tata furent impressionnants. 
individus poursuivis, Dewey 
condamnations. Tous y passèrent 


même la trop célèbre équipe de 
Lucky Luciano, « le roi du vice ». 
Aujourd'hui New-York est presque 


complètement débarrassée des gane: 
Mais ce qui étonna le plus ler 
New-Yorkais de 1935 ce ne fut pas 
tant le succès de Dewey que le fait 
d'avoir trouvé un homme qui refu 


sait de se laisser corrompre ou In 
timider! 

En 1937, Dewey fut 4lu procureur 
de la ville de New-York et, en 1940, 
gouverneur de l'Etat de New-York. 


d'adminisi 
le et efficiente. Il 
des meilleurs hommes 
bles dans tous les domaines, les réu. 


manière er est clas 


nit au moins une fols par semaine 
décisions 


pour coordonner N 
Mais en dehors de ce! 
toute liberté d'agir comn 
plaît pourvu qu'ils arrivent au ré 
tat cherché, 


10 heures de travail 
par jour 
Son bureau est l'image même ds 
maitre de guurenett Le Tite 


carrée, lisse que rien n'encombre, 
sauf un encrier, un sous-main, un 


cendrier et le dossier qu'il est en 
train d'étudier, Les autres dossiers 
ont déjà été transmis aux person- 
nes compétentes avec les observ 
tions du gouverneur, ou bien ne 
sont pas encore arrivés. Mals le 
trop fameux classeur € en attente > 
n'existe pas chez lul, 

Dewey travaille dur. Tl arrive A 


son bureau À $ heures du matin et 
n'en sort jamais avant 6 heures du 
soir. T déjeune À son bureau d'un 
sandwich et d'un verre de lait, Le 
oir Il rentre diner avec sa femme 
et leurs deux fils, Tom et John. 
quand ceux-ci ne sont pas au c 
lège. Mme Dewey, comme son ma 
ait être une ‘artiste. Plus 
que lui, elle réu: 
plusieurs 


ans 
avant de se marier. El 


Aujourd'hui, Paris vous offre... 


Orage. 
Bianc comme neige. 
Eternel conflit. 
Inconnus ds l.maison 
Eternel conflit 


FILMS ETRANGERS (Vers. orgin.) 


Margie. 
Mon propr. bourreau 
Assass. s.parmi nous| 
7 Marchand d'illusions 
" Tu m'appartiens. 


Artistic . 
Avenue : 
| Biarritz 


| Ciné. Hellzapoppin 
Ch.-Eiys… La Vallée du soleil 

Delambre L'Exilé. 

Elysées-Cinéma .. P. de congé, ps d'am. 


Gentleman Jim. 
Gentleman Jim. 
Fils d Robin d. Bois. 
Gentleman Jim. 
Variety Girl. 

Mon cher assassin. 
Nocturne. 

L'Exilé. 

Mme Farkington. 


La Vallée du soleil, 
Le j. d'une £. de ch 
Printemps mortel. 
Clés du roy 
Second.Mmi 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Second.Mme Carroll. 
Second-Mme Carroll 
Le j. d'une t de ch. 
Symphonie inachev. 
P. de congé, ps d'am. 


Second.Mme Carroll. 
Le j d'une £ de ch. 
Mabok. 

Les Esclaves d. désir. 
Introuv. rentr. ch lui. 
Mme Parkington. 
L'Exilé 

Sctussia. 

Mado. 

Caval. de Crx-M 
Les Saboteurs o e 
Fils d. Robin d Bois 
Le Banni. 

Le Criminel. 

Le Criminel. 
Casanova le Petit 
La Ruée sanglante. 
Barbier de Séville, 


judio 28 sussessoesre 


Le devoir de vacances des couturiers : 


HABILLER EN “DESHABILLÉS” 


UIN 


leurs 
en effer. 

Voici done les 
« déshabhle ». 


Al est 


est un mois contradictoire. Par son côt 


= Les Carnets secrets de 


Texte original adapte et prévente par George SINCLAIR 


CHAPITRE X 


Le cynisme de Catherine 
D IEU, songe la petite Catherine, dans les loisirs interminables que 


lui laissent la lecture et la rêverie, que je m'ennuie, que je 
m'ennuie... » 

Manège fané, ce sont toujours les mêmes courtisans qu 
autour d'elle, autour du grand-duc, autour de l'impératrice. Leurs in- 
trigues sont sans pittoresque, et leurs ambitions bornées. 

Catherine, trempée au feu de ia 
solitude. les conddère avec 


tournent 


Les premières années de son mariage 
accoutument, à cause de leur vide > 
de leurs contraintes, à regarder autou 
d'elle sans tendres: dulge on 
de quelle i 


Mais ausi de que! désor 


de Paris » il invite à la rooe maximum. Par s ne Mae yog 
côté « préface aux vacances » 1: suggère ia rovef "in cour de Rusie, demi-sauvage dad- 
Dimmu. Ces. d'acte mue pou daie] rla, 0u de, Rumle, demi sauvage and- 
un problème plus g pour la e. quel un brillant décor d > ; 
celle-là et ses développements de style. I! est plus difficile. er sonnage inconsé í 
avec rien, que de l'être avec tout ne les obierve ei — un demi-siècle aia 
femmes perpiexes devant leur valise] pius tard — retrouve encore la fral- êter 
vide et devant cette équation A résoudre : s'habiller] cheur de son ironie pour se venger y 
De la réponse dépend le contenu de is] sur eux des heures moraes auxquelles a f 
Valise et toute la joie ou „l'amertume des vacances. Car] leur fastidieux commerce condamna Teho- 
une chose que la femme emporte partout et tou- sa jeunesse captive. glokof. Mais vo arrive, à 


Jours : c'est 


est de répondre à 


et de resoudre, comme par mi 
tions. S'agit-il des grands soirs d'été, ils en appel 
génie et déchairent des orages de taffetas. 


son souci d'être belle. c 
Les gens de mode connaissent bien 


leur métier qu 

les questions de la coquetterie 
acie. les plus futies équ' 

nt au 

de grandes 


toutes e 


vec le plus 


Ce po 


de fe 
partage le temps de son règne entre ré f 1 


des débauches avec ses favoris et 


Eaux de mousseline, des feux d'artiice de strass. S'agit-il retraites au couvent. a coutume de arie ‘une a 
des matins à la mer ou de ‘après-midi aux champs faire trembler tout ce qui l'approche > : 
ont la ressource d'une inépuisable ingériosité. Ses colères gont terribles, ses ven- a 3 
geances impitoyables Cependant, e! 
i fremble devant une souris gt se cr e 
« Ensemble » mot-clef de la saison e. p À e 
E Rite. anecdsto Appiromiant; à ire 
courant au plus pratique. sans perdre le « chic me es e as car i n'en fit rian. » 
tecommande le blouson-short en grosse 10i D'en > 
de tin blanc avec ceinture cuir rouge. VoLA pour le tors « L'impératrice se mit entre autre \ 
sportif. Jeanne Lafaurie, visant plus bas. offre une jupe] > dire Qu'ayant peur, elle se ga r son fa à 7 
~d coton apens, noire. jaune, blanc froncée à troi: —— g eut R 
Niveaux différents. On dirait des vagues portant une Bal- aa Olo A apr 
gneuse. La robe-chemisier de Robert Piguet, en shantoung | | DEMAIN : eut point de danger, tout le monde 
naturel, n'est boutonnée que jusqu'à la maille + ele s'Ouv tâchait de n'y en v ue fort 
au vent des vacances, sur des panneaux plissés soleil, Elle et, quelques-uns même, a 4 


habiile et déshabille iout ensemb: 
C'est le mot de la saison. 
» Mais il 
«En: 
gile verte de Magey Rou 
culotte bouffante comme les bloumers pour enfan 
tenue pour châteaux de sable te ayant 2 
fier l'esprit d'aventure 
corsaire » de lin bianc, brodé de chaine 
chainettes blanches pour cœurs à 
La salopette des 
noblesse scus la signature de Christian D: 
avec un peu de lin bleu-marine et beaucoup a 
me et la fantaisie 
jardinières du printemps. Biouse b 


Ensemble.. 
vivre ensemble. 
s'agit de mode. 


marier le massi 


sa jeunesse une rare beauté, un 
maintien, une aisance et un charme 
qui manquent malheureusement à 
son mari. 

Dewey n'a d'ailleurs pas d'iu- 
sion sur sa beauté ! Un jour qu'un 
journaliste jui demandait une pho- 
to pour publier avec son articli 
Dewey lui tendit un paquet d 
preuves en lui disant : « Si vous 
en trouvez une qui puisse plaire 
aux électeurs, vous aurez plus de 
chance que moi. » Sa taille le gè 
ne aussi. I n'a qu'un mé! 
quante-six. Tout ce 

it donner une al 
canique. air 
l'ont fait qualifier « d'arriviste > 
« de soldat de chocolat » 

nique ». Dewey 
chien qu'i 


du cheval dans son 
les journalistes qui 
i». Nn 
us souple, plus chaud 
n idées semblent 
avoir grandi avec lui et Dewey est 
considéré maintenant comme un 
« libéral >» par bien des républi- 
cains. 
En politique 
se repose entièrement s 
tur secrétaire d'Etat, 
Dulles, qui est 
« conseiller républicain » de | 
Truman et de Marshall et les ai- | 
lus 


John Foster Dulles 


En politique intérieure, Dewey 
ne veut pas interdire mais < sur- 
veiller » le parti communiste. Il 
est en faveur de l'institution d3 
service militaire obligatoire. Il est 
beaucoup moins antisyndicaliste 
aue Taft ou même Stassen. 

y est battu une troisié- 
1l ne devra s'en prendr 
au'à un hebdomadaire américain 
Gui publia, en 1940. une photo 
officielle de lui assis dans son fau- 
teull de gouverneur de l'Etat d 
New-York. Quand cette même re 
rve révéla que. pour paraitre as 
sez grand derrière son bureau. De 


wey avait dû s'a sur deux 
annuaires télépho S BUDETVO- | 
sés toute l'Amérique éctata de ri- 


re et vota pour un homme qui 
dépassait Dewey d'au moins une 
tête. Franklin Roosevelt. 
(Copyright 1948 by Paris-presse 
en Louis Foy | 


Quand on conspire | ‘: 


« Aller là-bas 

ne s'agit pas de poésie, 1 
emble », c'est, par exempie, cel 

i. avec blouse chemisier et 

une 

senti souf- 

ue « complet- 

's blanches — 

e 


dait de dépenser, que si elle avait Aut e ces haut 

fait des dettes, elle aurait craint de 

se damner, que si elle était morte àf n'in a 
alors avec des dettes onne ne le moir t il y 
les aurait payées, et que son Ame nombrabie a 

serait allée en enfer, Ce qu'elle ne t elle r 
voulait pas, que, pour cela, à 
son, quand elle n'y était pas obi t x 
gée, elle gardait des habits tout i 

simples, le dessus de taffetas blar n t 
le dessous de grisette noire av 

quoi elle ferait économie et qu'elle un t 
n'avait garde de mettre des robes e a 

riches à ja campagne ou en voyage. 4 f 


Bruyère. aya 
propose un romanes 


jardins _enchantés retrouve 


qui 


Epaules nues pour 
ie pour jardinières 


de l'automne. 


Ces ausi ont jeur salson | Cette dissertation — car c'en était t r 
Et il est bon de s'habiher non seule-] d'heure, O05 D'en trole quarts e - s 
ment suivant le temps qu'il fait mais dr 


« Enfin, un fou qu'elle avait nom irat e 
mé Akiokos la fit finir. Il entra et t ne e t 
luj apporta un petit pore-êpic qu ~ 
lui présenta dans son chapeau, Elie f } 
s'approcha de lul pour le regarde 

et dès qu'elle l'eût vu, elle 
cri perçant, dit qu'il ressem 
une souris et s'enfuit À toute 
bes à l'intérieur de sa te 
elle craignait mortellement 
ris. Nous ne la re: 


suivant le temps q 


lons dire, d A 0 


âge 
Pi petite co! 
ect Sa Nudité le 
mai avec du las- 


Jacques Griffe, 


TEXTE ET DESSIN 
DE NELLY HUCHET 


tex noir brodé de ficelle. 
les jeux de l'ombre et 
une peau mouillée. La fice 
se, mais l'effet merveilleux 
Pour ceiles qui ne veulent rien oser 
sur l'essentiel, ou dont la valise es 
faite depuis l'an dernier, 11 reste les 
extravagantes et peu coûteuses auda 
ces des accessoires. Là, c'est la fo 
aux inventeurs. li n'est que de cho 
sir. Un panier de doublé de 
chintz rayé, espadrilles assorties, cha- 


renouvelle 
le est gros 


peau en gros paillasson comme un A E 

toit de paillotte : voyez Calixie. Cas-| cher. Mais v 

quette pour auto en jersey un messager. 

amande et brun c:alr — calotte dra-] Paum porter u Sous l'égide du Com. des Fêtes de Paris 
pée — c'est chez Lola Prusac, AJ °1,#approchant VENDREDI 25 JUIN 


poge du cheval Elite 


l'étal de Jacques Griffe. 
plage rayé vert 
baluchon de colporteur 
malices. Chez Jacques F: 
sac de piage en grosse 
frarges blanches, pouvan 


sac de 
n forme de 
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RATE 


17.30 Av" de drogs chez 
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des ottel, chez Ledoyen 
jardins des Ch.-Elysée 


se shocking » po 


pour « rendez 
a puje ». C 


arrive qu 


boussoe. La coquetterie ne perd ja pavoris à 


mais le Nord. 
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À Clermont-Ferrand, | depuis ce matin 8 h. 30 


44 grévistes des usines Bergougnan 
inculpés de rébellion- 


sont jugés un par un 


dans un Palais de justice | 


en état de siège 


(De notre envoyé spécial Jean GOUJON.) 
CLERMONT-FERRAND, 22 juin. 
A grève des usines Bergougnan est entrée dans une phase dont 
il est malaisé de prévoir la conclusion. A minuit expira 
fixé aux délégués ouvriers pour accepter la deuxième version | 
du protocole d'accord rédigé par la direction. Le texte en av 
écrit dès hier après-midi, et à l'unanimité, par une sssemblé générale 
t à la CGT. ceux-ci exigeant, pour la seconde | 
la fixation du pourcentage minimum des avantages susceptibles | 


LA BATAILLE 
DES SALAIRES 


PEUGEOT | 
en grève 
pour 24 heures | 


TBELIARD. juin, — Une 
grève de 24 beure déclenchée 
ce matin en signe de protestation, aux 
usines « Peugeot » à Sochaux. 

Cette grève a pour but de manifes- 


ter la volonté du personnel de voir ie 
gouvernement entreprendre une ac- 
Lan efficace sar le plan de la revalo- 


risation des salaires. 
À une très grande majorité, le per- 
sonnel des usines s'était associé à ce 


manaset (AF) S gricites SE 
Alsth ti E : 
sthom continue | d'être accordés. 

BELFORT., — Les pourpar-| Les derniers entretiens nocturns 


entre patrons -et délégués cégétist 
n'ayant pas satisfait à cette revendica- 
tion essentielle et le protocole pré- 
voyant que la direction Bergougnan 
reprendrait sa liberté d'action en c: 
de désaccord avec l'une des trois dê- 
légations syndicales, il est à présumer 
que les pourparlers se trouvent à nou- 
veau au point mort 

La direction des usines Bergougnan 
a Bien accordé un aménagement de 
ise du travail par paliers 
u délai pour en informer 
mais il est douteux que 
ceux-ci se satisfassent de cette conces- 
sion. 

L'attention clermontoise s'est détour 
nee, depuis ce matin, de l'état des 
conversations pour se fixer avec inten- 
sité sur le palais de justice. A 8 h. 30 
s'est ouverte l'audience de la 1re cham- 
bre correctionnelle du tribunal eivil 
devant laquelle comparaissent aujour- 
d'hui quarante-quatre manifestants ar- 
rétés. 


jers entre la direction et les délégués | 
dicaux n'ayant pas encore abouti 
personnel des usines 


monétaire 
à Berlin ; 


page.) 


(Suite de la premiè 
Cette loi précise les droits de 
tre monnaie, qui sont accordés, ex- | 
clusivement, à la banque des Etats| 
allemands — qui tient lieu, actue.- 


lement, de banque d'Allemagne —| Fée, ie une pression populaire 
Paveurs, et les reserves qui doivent] QUe les magistrats ne sauraient tolé: 
EN Tics pur es Mubtutons f-| rer. le palais de justice est gardé 
A | militan Extérieurement, le 


11 n'est pas question de la conver- 
sion des avoirs en banque 


Sans arrêt, des avions 
américains ravitaillent 
Berlin. 


C. endant, les Russes ayant refusé 
de laisser passer les trains de ravilail- 
ricain pour Berlin sans les 
une inspection minutieu- 
paraiyse Je trafie, le général 
‘ucius Clay a décidé de ravitailler 
ancienne capitale du Reich par la 
voie des airs. 


dens un corps de garde. Une cin- 


auantaine de personnes seulem: 


nt 


ont été autorisées à pénétrer dans 
les bå- 
Dans la 


l'enceinte commune avec 
timents de ja mairie, 


tice proprement dit. 
ment de gardes républicains stae 
tionne. sous les galeries. 


L'ouverture de l'audience 


dience. Les auarante-quatre ineul: 


L'aérodrome de Tempelhof, base| Dés sont alignés sur des bancs, de- 
aérienne des U.S.A. connait, depuis] vant le tribunal. et derrière eux 
ce malin, une aclivité intense. Sans| un nombre égal de gendarmes. 


Le siège du ministére public 
est occupé par le procureur Ber- 
ger, assisté des substituts Jeandet 
et Delpuech. 

L'appel des témoins fai 
les officiers et des homm 
R. S. Témoins de l'accusation. ils 
ne peuvent que confirmer les ter- 
mes des procès-verbaux qu'ils ont 
rédigés 

La défense n'a cité que quatre 
témoins. Mais el e un front 
continu de onze avocats, dont huit 
sont venus de Paris. 


arrêt des avions chargés de passagers 
ou de marchandises arrivent et repar- 
tent. 10 arrivées et 70 départs ont été 
révus pour la journée : résultat 
20 tonnes de marchandises arriveront 
sinsi à Berlia. 

Le R.A.F. ravitaille les forces d'oc- 
eupation britanniques. | 

1 n'est pas interdit de penser| 
qu'une fois que les Russes auront 
réformé la monnaie de leur zone, les 
voies d'accès à la zone orientale se- | 
ront rouvertes. 


suratr 
du C 


Où un pain coûte gal einne de Marie-Loutre 
acquier- Cachin falt impression 

« m mois de travail | 135 lences d'un service d'ordre 
urexcit sont détaillées par de 

e l’ouvrier > nombreux témoins habitant du 

Au demeurant il est À noter que| quartier. Il ressort que des per- 
l'un des effets de la réforme moné sonnes ont été mi ées dans leur 


taire en zones occidentales a été de| domicile et des grenades lacrymo- 


faire monter en flèche les prix du| gènes lancées dans des fenêtres 
marché noir à Berlin où un pain| ouvertes. 

ccûlte 200 marks, soit un mois de tra à m 

Sail de l'ouvrier le café 3.000 marks| Un capitaine de pompiers 
la livre et une cigarette américaine ve 

75 marks. Par contre en Allemagne arrêté 


occidentale le prix de la même ciga 
rette s'est effondré : le paquet est 
assé de 120 reichsmarks à 6 et même | 
deuichama: 


UN CULTIVATEUR 


On apprend même de Ia bouche 
du capitaine de pompiers Thouma- 
zeau, arrêté en service parce qu'il 
protesteit contre des violences ex- 
cessives subies par un manifestant 
pilonné A terre À coups de crosse. 


| t 
TUE SA FEMME | qu'il fut libéré par l'intervention ds 
ses hommes des mains des C.R.S. 

NICE, 22 juin (Dépêche Paris Le colonel Prince précise qu'il vit 
se). — Antoine Pighiera. 57 ans. dés enfants et des femmes molestén 
Vateur, domicilié à Falicon, dans les| ‘Le procureur se lève pour rap 
environs de Nice, a, ce matin. amas-| peler que le service d'ordre requis 
siné sn femme avec un couteau de) pour investir lea usines a été ac 
boucher cueilli A coups de pierres. Souli- 
Neurasthénique. aux dires des voi-| gnant le respect que tout Françai 


doit aux lois républicaines, il pro- 
nonce des paroles d'apaisement 
— J'espère ardemment, souligne- 


sins, Fighiera reprochait à son épouse | 
la frugalité biblique des repas qu'eli 
lu préparait. | 


le délai 


t été 


t-il, cés Inci 
velleront pas. 

La défense s'associe À ses propos. 
Né voulant pes plaider sur le fond 
À chaque inculpé, c'ést M° Marie- 
Louise Jacquier-Cachin qui ouvre 
les plaidoiries par un exposé gé- 
néral. 

— Vous parlez des lois républi- 
caines, dit-elle, qui sont le bien de 
tous et doivent être respectées par 
ious. Vous avez parlé des droits sa- 
crés des ouvriers à la grève. Ces | 
droits n'ont pes été respectés. 
L'avocate retrace l'hist 
grêve et parle des 339 millions de 
bénéfices du dernier exercice des 


lents ne se renou- 


'INTERROGATOIRE de Marty, 
pes encore toucher à sa fin. 


L 


ique, avec un sourire malicieux, 
une conférence interminable. 


Il a commencé par prendre su 
noblemen jes responsabil 
en gros. et néanmoins, dans le détail. 
ll ne cewe de charger soit Esteva, cet 
incapable, Guilbaud « cette ordure 
feu Castel le « fou furieux » soi 
aujourd'hui, où nous en 

son intendance de Toulouse, le colo- 
nel Sur, chef de l'Abwehr dans ceite 
ville : 

— La plus invraisemblable br 
gus, j'aie rencontrée dans ma 

r vous donner une idée. il portait 
entres autres décorations, un ruban 
réservé aux officiers, qui sur le front 
ruse, s'étalent battus au coutelas et 
avaient décousu 10 ennemis. 

A Toulouse done. vous pensez, I 
n'a jamais vu la machine à électro- 
cuier de Castel qui ne s'en servait 
que dans la chambre de tortures de 


te milice ! 

— Une bête féroce contre laquelle 

je ne pouvais sévir parce que Darlan 
m'aurait imédiatement révoqué et que 
je n'aurais plus été là pour protéger 
de la résistance. 
e commandant Fa- 
tigue, chef de résistance s'était 
déclaré à lui dès son entrée en fonc- 
tion. 

— J'aime une telle attitude. Je l'ai 


usines Bergougnan. 

« Vous avez devant voi 
au tribunal, des gens qui 
plement défendu leurs droits à un 
salaire décent. > 


< Il n’y a pas eu rébellion » 


Me Ferrucci dépose ensuite les| 
conclusion | 
Attendu, dit-il, que le commis- | 
saire de police Clergeat a témoigné | 
devent vous n'avoir pas observé de | 
mésistance lorsqu'il a pénétré le pre- | 
mier dans l'usine, attendu que les| 
incidents se sont développés par la | 
suite, que les violences ne peuvent 
être établies individuellement. la dé 
fense demande, le délit de rébellion 
n'étant pas caractérisé, que le tri- | 
bunal prononce la relex 

L'affaire est mise en délibéré et 
la jugement sera rendu ce soir, en 
fin d'audience, répond le président 

A 11 heures seulement on appellé 


le second inculpé. | 
Dans la salle des pas us, M 
Diot, délégué de la C.G.T., est venu 


en observateur. Il sort d'une assem- 
biée générale de prévistes qui ont vo- 

ison du Peuple. la pour-| 
grève. La solidarité en-| 
tière des établissements Michelin et| 
Bergougnan a été soulignée par des| 
acclamations, 


assuré de ma protection. Je n'ai ja- 
mais fait une opération contre le ma- 
quis sans le prévenir la veille. | 

Et les villages qu'il « cassait » et 
brülait quand le maquis avait décro- | 
ché à temps et qu'on allait s'en re- 
toumer bredouille ? 


Protecteur du maquis ! 

T a fait mieux : il a fait bombar- | 
der par des avions allemands l'entrée | 
d'une grotte occupée par le maquis| 
ine demi-heure avant de se ruer 
la tête de ses hommes. sachant qu'i 
ne trouverait plus personne, mais d'un 
tel élan que le Boche, venu là avec 
une section de S.S., en était confondu 
d'admiration. 

Et mieux encore, il a obtenu, «lic 
vraisemblable brute», qu'on laissät N 
maquis environnant entrer dans Tou- 
louse. 

— Je ie persuadais qu'ainsi je l'au- 
zais sous la main sans perdre mon 
temps en marches militaires dans la 
région. Et je donnais ma propre voi- 
ture au commandant Fatigue, pour 
aller chercher son monde et l'amener 
dans la vile. 

Ah! il l'a bien eue, 
coutelas ! 

= Ele est affolante votre histoire, | 
constate le president, sceptique. | 


la brute au 


DEUX DRAMES 


DU P 


decin décidait le transport d'urgence 
de la malade à l'hôpital Saint-Louis. 

Pendant ce temps, la Sûreté pour- 
suivait son enquête et entendait lon- 
guement le docteur de Cougny. 

Celui-ci fournit toutes les explica- 
tions nécessaires, assurant ne rien 
comprendre à cette affaire d'arsenic. 
I] ajouta cependant que sa femme. 
en dehors de l'empoisonnement. était 
extrêmement nerveuse et peut-être 
déprimée par ses épreuves. 

Lundi dernier. Mme de Cougny 


ouittait l'hôpital. Elle avait maigri 
de dix kilos en un mois. 
Soupçons. 

Mme de Cougny refusa tout 


a'abord de fc 
dication sur 


tive crimi 
lobet. Cependant 
semble que son 


fair la thèse de la 10- 


accréditer 
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Technique, 
Monsieur le 
de d'industrie 
par M Jeu 


d'étonnantes réalisations. 


A citer tout particul 
un nouv 
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à faig récent. 


tech- | 
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rue Saint: | 


certe exposi | 


nantes personnalités de 


parmi 


motoculteur, basé sur un principe tout 


NECROLOGIE 
Nous apprenons la mort 
dimanche matin à Cannes de Madame 
Jeanne MOULIN, femme et collabora: 
trice de Monsieur Marius MOULIN, 
agent général des Cycles MERCIER à 
PARIS, Le service religieux aura lle 
à SAINTETIENNE, Jeu 
en l'érlisa Notre-Dame 


LE PATRON comme 


da Secrétaihe 
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Grand Hôtel - Laxe 


Hôtel Cérès - Nouvel Hôtel 
ler ordre 


A LOUER 
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AU MOIS, A L'ANNEE 
P. ROC, 88, nue Ph.-Auguste 11° 


ecrétaire d'Etat || 
présida 
Mi | 


ISON 


maintenant ses 


ons. 
assure — en contradietton | 
rs éléments de l'en- 


qu'entre  ses| 
deux visites à l'Institut médico. | 
légal. son mari la retint mairé| 
elle à l'hôtel, lui retirant son | 


rgent et lui proscrivant toute 
ation avec l'extérieur. 

Elle assure également qu'il ten-| 
ta, après la premiére visite mé 
cale. de l'emmener de vive force 


au Maroc et qu'à cette époque, au 
cours d'une scène 
lui brisa le poignet 
Indiquons 
sont 


trés violente, 11| 


que ces accusations 


laissées à l'entière respon: 


formation ouverte par 
uera pas de 
ce drame plein de 


mystère. 


AUX ANDELYS | 


ROUEN, 22 juin. — M. Jacques Bour- | 
nisien, âgé de trente-deux ans, pro- | 
priétaire du café e La Guinguette du 
Gambon », près de l'Ecole de pré 
ration militaire des Andelys, décédait, 
en juillet 1946, à la suite d'une intoxi- 
cation alimentaire. La mort parut sus- | 
pecte. refus du permis d'inhumer et 
autopsie sur ordre du Parquet ; le pro- | 
fesseur Griffon, le célèbre toxicologue. 
examinait les viscères, tandis que M 


Homet, juge d'instruction à Rouen, 
ouvrait une information. 

Gros émoi aux Andelys, où la fi 
mille Bournisien était estimée. Les po- 
liciers se mirent en agne 
débitante, âgée de a 
avait-elle empoisonné son mari ? O! 


d'abord, que des di 


ions d'int 


mettaient aux prises les époux, 
femme passait pour jouer les Madelons 
auprès des jeunes soldats de l'école 
Quelque temps après les obsè- 
ques. la veuve prenait pour amant un 
nommé Burais, mobilisé à l'école. 
Bournisien avait-elle tué par 
? Le 9 juillet, elle s'était re 


ayant préparé pour le 
déjeuner de l'époux un piat de choux | 
C'est à la suite de ce repas que l'hom-| 
me s'alitait, intoxiqué, et mourait. 

Le cafetier avait-il mangé des choux 
empoisonnés? On retrouva dans la eu 
sine une poudre arsenicale utilisée par 
le mari pour combattre les doryphores 
Mme Bournisien, le soir du 9 juillet 
avait fini le plat de choux avec 

et ni l'un ni l'autre n'aval 
incommodés. 
Le professeur Griffon était formel 
« Mort par empoisonnement » Quel 
était l'assassin ? Mme Bournisien ven- 
dit son fonds, quitta les Andelys pour 
habiter Bagnolet avec Burais. On an- 
nonça la mort de celui-ci aux Ande- 
lys, mort survenue à la suite de l'ex- 
plosion d'une lampe à pétrole. 

En 1947, le tribunal des Andelys était 
rétabli et le Parquet faisait recherc 


Mme Bournisien. Au début de 1948. 
celle-ci réapparut aux Andelys, la tête 
haute : elle croyait close l'information 


ouverte sur les circonstances de la 
mort de son mari. Interrogé, accablée 
de présomptions, elle a été inculpée 
d'empoisonnement et écrouée à Evreux 
Assistée de M* Chevallier, elle va être 
confrontée avec les témoins déjà en- 
tendus. 


ourses 


Résultats de Longchamp 
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COURSES DE LEVRIERS 


LES PRONOSTICS DE E-R. BIERRE 
pour le mardi 22, à 19 h. 30 
lre course : Gentilhemme-Révasseur. 

Agha-Congress Dance 
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CLPDILLL 


x 
A PARTIR DE 18 HEURES 


Devant la Cour de justice de Toulouse | 


Marty, le sanguinaire 
tente de se faire passer 
pour un résistant méconnu 


(Compte rendu d'audience de MAITREPIERRE) | 


C'est qui 
comme on dit, réponse à tout, mais qu'i 


TOULOUSE, 22 juin. | 
commencé vendredi soir, ne parait 
non seulement, l'accusé a, 
’ choque question, il 
vi et parfaitement excspérant, par | 


— Mais authentique, M. le prési- 
dent : vous enterdrez les ténoins. 

— lis ne tarderont, en effet 

— Certains, ajoute-t-il prudemment. 
vous diront peut-être qu'en faisant | 
cela. je décapitais le maquis | 
i donne lecture d'une | 
tait le régime 


Í avec son insuppor- 
Jai parlé d'un régime 
à la fois soctalirte et na- 


Qui donc en France. à l'heure pré- 
sente, n'es n peu socialiste et 
résolument ? 

On dirait, en vérité, que c'est avec 
des pirouettes de ce goût qu'il espère | 
sauver sa tête | 

A propos des témoins, le commis- 
saire du gouvernement, au début dé 
l'audience, nous avertissait que ‘ami 
ral Esteva ast gravement malade et| 
que trois médecins sont commis pour 
voir jusqu'à quel point il est en état | 
de supporter le déplacement de Clair- 
vaux à Touiouse. 


LA BAISSE 
DE 10% | 


(Suite de la première page.) | 
tiens à indiquer que la C. F. T. C. a| 


demandé, de son côté, une baisse au- | 
toritaire, atteignant au minimum 10| 
pour 100 sur le niveau général des| 


rix 

M. Bouladoux a ajouté que si 
C. F. T. C. suggérait une baisse auto- | 
ritaire. c'est qu'elle ne croyait plus| 
à acité de toute autre formule | 
envisagée. Toutefo a précisé que 
son organisation se déclarerait satis- 
faite si le gouvernement obtenait L | 


haisse de 10 p. 100 désirée en em 
ployant tout autre moyen. 

De son côté, le Conseil national du| 
Patronat français a fait connaître, par 
a voix de M. Ricard, son vice-prési- 
dent, l'opinion des industriels : 

— À la veille de l'échéance du ler 
juillet, le moment est venu pour le 
gouvernement de tenter une nouvelle | 
expérience de baise, semblable à 
celle que le président Blum avait faite 
au commencement de 1947 

A condition, bien entendu, que le| 
prix du charbon ne soit pas aug- | 
menté ! 

Car le gouvernement doit résoudre 
plusieurs problèmes 

Le pus urgent est celui du char- | 
bon, véritable pain de l'industrie 


Le charbon | 


On envisage de demander à la taxe 
à la production les réssources néces- 
aires pour compenser la subvention 
Ce surcroit de taxe ne sera-t-il pas | 


un facteur de hausse ? & our. ae, pr eane 

Les magiciens de ia rue de Rivoti| She lui, 3i avenue du général 
répondent par la négative. gay Putesux. 

Ils pensent qu'une rétuction de | si aurais mauvaise grâce à nier. 
diverses taxes de la Sésurité sem] acill déclaré à l'officier de police 
ee e iian da | Poules, mais au moins, Jen al pro- 

u té 
“La politique réapparaît done, alors| „Au total. les, sommes evcroquées 
qu'on croyait l'avoir écartée. PR we SiTi at- Ganl. 

Du reste, serait-elle absente que la| is 
diminution des prestations de la Sé- | 
curité sociale créerait un déficit dans | 
cette immense machine d'assurances. | RAVITAILLEMENT 

Ce déficit devrait être comble. solt | AUJOURD'HUI 


par une taxe, soit par l'inflation 
Le seul espoir est dans la reprise | 
rapide des affaires par la baisse. Celle. | 
ci sera décrétée bientòt, mais les stoc- 
keurs voudront-ils écouler leurs stocks | 
assez rapidement pour confirmer cette | 
isse ? 
On en revient toujours à la même | 
tion : seule, la confiance permet- 
tra à la France d'en sortir. Et com- 
ment la faire renaître? La sagesse | 
éternelle des nations répond : par le |s 
travail acharné et des économies féro. |? 
ces 


UN DEPOT. 
DE GRENADES 


En jouant sous un appentis, 
du Commandant-Rivière, 
des enfants ont découvert deux vali 
ses métalliques contenant des grena- |} 
des à manches, de fabrication alle- |" 


14, rue 


a41 BEN a 
NE 


J'ACHETE CHER EE 
BEN des BEAUX LIVRES 


GLOBE, 40, rue Mont.-Ste-Gem 


ÉVEILLEZ LA BILE 
DE.VOTRE FOIE - 


Sans calomel — et vous sauterez 
du lit le matin, “ gonflé à bloc;. 


1 faut que le foie verse chaque jour. un litre 
de dile dans l'intestin. Si cette bile arrive mal, 
vos aliments ne se digérent pas, ils se putre- 
bent Des gaz vous gonflent, vous êtes cons- 
tipe Votre organisme s'empoisonne et vous 
êtes amer, abattu. Vons voyez tout en noir ! 

Les PETITES PILULES CARTERS pour 
le FOIE ont le pouvoir d'assurer le libre 
afflux de bile qui vous remettra d'aplomb. 
Vegetales, douces, élonnantes pour faire cou- 
ler la bile. Exigez les Petites Pilules Carters 
Toutes Pharm Visa 30 P.1493. 


VESTES TWEED 


Debray - Sports 


« La mesure en confection » 


iève 


présentée par 

Jacque Debray 
TAILLEUR 

rue La Boëtie. ANJ, 15-41 


modèles exclusifs 
Fermé le iundi = 
A 35=de PARIS 


IN PLEIN CŒUR DE LA VALLEE DE CHEVRE 
PENSION à partir de 700 fr. tout compris 


(UBERGE-S: PIERRE 


ACHETEZ 
Paris-presse - Courses 


DAMPIERRE Ar. 4 


[euit à 
| sarmen: 
soyez certai 


culents si v 
dans 
découvert à Colombes |c"isson se 
Surtout n'oubliez pas que la sauce es 
4 de première importance et que la mar- 
ol h | - 
à Colombes, arine donne avec un peu d'eau et le 


vous devez 
savoir que... 


Le temps qu’ 
DEMAIN 
Trés nuageux. Averses. 


M QUATRE JEUNES GENS ont 
té blessés par un engin qu'ils 
manipulaient dans un café de 
Clermont - Ferrand. Jean 
Be: a succombé, 
Champey, Michel Puyalet et The 
liol sont à l'Hôtel-Dieu. 
INCULPE D'INTELLIGEN- 
CES AVEC L'ENNEMI, lex- 
conseiller municipal Maurice Li 
villain déclare, devant la Cour de 


justice, que ses « services d' 
tervention » lui permirent de 
sauver de nombreux Français. 


Seconde audience cet après-midi 
MES SEPT _ OFFICIERS DE 
L'ETAT -MAJOR TECHNIQUE 
de Darnand, trois seulement, 
Marty, Guélet et Lingiet ont 
comparu devant la 11 section de 
la Cour de justice, Ils ont déclaré 
s'être cantonn sur le plan 
technique » lors des expéditions 
punitives contre le maquis. 

UN DES BLESSES DE L'EXPLO- 
SION survenue dans l'omnibus Saini 
Etienne-Roanne, M. Antoine Rey, 
succombé à l'hôpital. Ce décès porte à 
cinq le nombre des morts. Deux autres 


blessés, MM. Fernand Beautrix et 
Emile Chaverjon, sont dans un état 
désespéré. 


PRIS EN REMORQUE APRES UN 
AMERISSAGE forcé, au large d'Ouri 
sant, un hydravion de la marine rompt 
ses amarres et se brise sur la falaise! 
de Trecan. L'équipage est saut. 

UN MONUMENT ELEVE A LA ME- 
MOIRE du frère des écoles chrétiens 
nes, Jean-Baptiste Legeay, est inauguré 
à Piéhédel (Côtes-du-Nord). Torturé et 
déporté, membre du réseau Shelbur: 
le frère Legeay fut décapité 
à Cologne. 


(Suite de lo première pi 
son argent, Pujol fut-il très en- 
nuyé, Mais son inquiétude ne de 
vait pas durer. 

l alla « taper » plusieurs autres 
personnes pour rembourser sa pre- 
mière victime. Sa passion pour les 
lévriers fut malheureusement la plus 
orte. 

Pourtant, cette fois les préteurs se 
montrèrent plus méfiants. Pour leur 
inspirer confiance, Pujol créa une so- 
ciété, le Groupement Français d'Ex- 
ploitation du Pecinelium, dont il 
installa le siège dans un local, 6, rue 
de la République, à Puteaux, prêté 
par l'un de ses TI procura même 
à ses victimes des emplois dans cette 
nouvelle société, les immatriculant 
aux assurances sociales, sans verser 
naturellement les cotisations. Un jour. 
il emmena un de ses créanciers à 
l'ambassade américaine dans le 
dit-il. de la présenter aux personnes 
qui voulaient acheter son brevet. Na- 
turellement les deux hommes ne ren 
cantrèrent aucun américain : c'éiai 
e jour de fermeture des bureaux de 
l'ambassade, 

Mais les créanciers 
compte enfin qu'ils av 


se rendirent 
jent été joués, 


pas de distribution 


CORRESPONDANCE MÉNAGÈRE 
de Marie Vincent 
Madame Aurieux m'écrit 
nee rôti de 
? Est-ce vrai ? » 
Chère Madame, je vous dirai que le 
in du fin pour un rôti est même d'être 
Broche sur un feu clair de 
de vigne bien secs. 
ne que. 


« J'ai lu 
faisaient à 


as les 
four chauffé à l 
termine à feu 


un 
plus doux. 


us même de la viande une sauce excel 


lente dont vous arroserez souvent votre 
rôti pendant la cuisson 
s'en léchera les doigts, 


Tout 
je vous le pro- 


LACTELLA 


| dans toutes les bonnes crémeril 


VACANCES 


Bons Coins pas chers, faites-vous 
connaltre aux Appauvris de France 
qui vous cherchent, Ecrivez aux 


EDITIONS des CLASSES MOYENNES 
44, rue La Fayette à PARIS (9°) 
qui les publiera dans BON SENS 
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Teriminaison t 
Père dep Haomites — 10. Roi de 
-H R, 

VER. — L Co peu 1 1 
Fourte tolle. — 111 Sans mélange 
Pronom. — IV. Comjnetiop. Son mi 
me emi une crois grecque, Ancien. — 
nt Cootrée de 1 Arzell 
cé que l'on dit d'une dime pen zene: 
Sme — VI La empaznie ^lo | 


VIT Fête de l'Egilse — VIIL le 
Apres matines. — IX. Monnaie japo- 
oale. “Article X. Eet Dai 


Solution du problème n° 560 


Mais 
même dans votre 
cuisinière, vous réussirez des rôtis suc- 

faites bien saisir 
vance. La 


le monde 


a m 


nofe chaut 


… ET SES LAVANDES!. 


sans 


LES GUID 


ól, RUE 


ACHETTE 


S'ÉERMAIN.PARIS 


PAS DE VOYAGE HEUREUX 


ES BLEUS 


> 


IMMEUBIE » VILLA e COMMERCE « FERMI 


Développez votre entreprise 
Agrandissez vos installations 


PRÊTS REMBOURSABLES EN 57, 120, 212 MOIS 
400 MILLIONS SOUSCRITS À @ JOUR — FRAIS RÉDUITS 


CAISSE GÉNÉRALE DE CRÉDIT 


GG. 


15 SUCCURSAIES EN FRANC 
DE MALTE = PARIS (RÉPUBLIQUE) 
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shampooing 
légers, souples ol doux a 


“Shampooing 
$49 bain d'huile 


3 CURES D'EAU 


qierssta 
bloque 


paresseux 1 
Maux de tète, 
orci une cure 

d'eau à domicile qui vous permettra 
de revitaliser vos organes de digestion 
et d'en finir avec les rhumatismes. Bu- 
ue jour avant les 3 repas, et 


5 mets. D'autre part, je ne vous appren- LEA 
drai rien en vous disant que la mar- he BE LE sr 
garine est non seulement une béné- | nie obtenue en vertant dans 1 Are srie 
diction pour les cuisinières et un régal! Kruschen, ou bien prenez au réveil dans 
pour les gourmets, surtout q votre déjeuner une pincée de Kruscher 
st bien fraiche, mais aussi un Aussitôt 8 sels minéraux, agissant à la 
incomparable d'énergie. Les corps gras. | façon des caux thermales réputées (telles 
Jet parmi eux la margarine, sont en cffet| que celles-de Carlsbad ou d'Epsom), 
les aliments qui fournissent le plus de sbligent à évacuer naturellement. 
calories, done de forces. qualité ines- ons sont expulsés à mesure qu'ils 
timable en ces temps de pénurie t: les douleurs de l'acide uri- 
m que, vite soulagées, finissent par dispaz 

e. Le foie, les reins et l'intestin sont 
AVEZ-VOUS MANGE VOS FRAISES | | sctivés. Une joyeuse sensation de bien- 
` être rajeunit le corps et l'esprit. Sels 


Kruschen, toutes pharm. V. n° 21P11849. 


Une.seulè 
Brillañtine 


diarntine 
UNE QUALITÉ INEGALABLE 


età quel pux 


HOTELDROUOT "a 


EXPOSITION 
— Tobl. mod., orts 


23 JUIN 
primitifs. Mt 
BELLIER. MM. Schoeiler, 


Pocitti, Portier. 


VENTES — 24 JUIN 
S. 10. — Tobleaux mod. M° BELLIER. MM. 
Schoeller, Pocit: 
25 JUIN 
S. 10. — Arts Primitits, M* BELLIER. M. 
Portier. 


~ OFFICIERS MINISTERIELS 


ET VENTES PAR ADJUDICATION 


MMEO "2 Pont taor ane 
RPT PEROU M Sadh ma 


FONCS ARTISANAL, -Cce d'En 
MENUISERIE pe'i Ane one 


150.000 fr Cons 


y M àp 
à Si-m 14. r. des Un s 
feu Me WATERU, avoué à s. 

A adj. Ch. not. & juillet 48 à 14 n 


MAGNIFIQUE IMMEUBLE de RAPPORT 
t. 


. 106, r. du Théâtre >}? 


asrene 


des Mathurins. dé 


PERPIGNAN 
ECHANGE OU VENDS 

EPICERIE - VINS 

10.000 appart. 4 p gara 


commerce ou pavi 
ie Sadr: HUDELET, 


ru 
PERPIQNAN. Tél. 


Jne nouveaut 


sant ” ROJA: 
un shampooing blen-saphir étudié spé= 


et toutes 


faune-topase pour les blc 
Véritable bain d'hulle, à 


CSaper-moussant 


sensationnelle + le 
shampooing liquide * super-mous- 
comble une lacune. Enfin 


lement pour les brunes, grisonnantes 
celles qui ne veulent pas 
hunir * leurs cheveux + Existe aussi en 

ides ou ehâtains, 
âce à l'huile de riom 


les cheveux sans les dessécher 

ni les décaper outrageusement. Après un lavate avec ce 
= Supermoussant ” vos cheveux seront 

toucher. Pour les bommes, une 


dose sulfit. Essayez-le dès demain. 


JA : 


en un seut | 
Traitement | 


gu 
| VICHY 


g / 


SEUL ELIE 
nes BIJO 


s. sérieuse) 


THAT A0 Maximum 
ACHAT puoux ~ ARGENTERIE 
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Y Bd italiens, Sté Hor, Suisse 
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B ART A LI très discuté par LEONI ` 
JEAN BABILÉE et COTTUR.. hésitants ` 


devient chorégraphe avec 


CARREFOUR | 


ie les hésitations qu'il 
a confiée presque d'au 
arations récentes au 

par maineur 
e de l'équipe ? 


De notre LA opinion qu'il doit forcément cacher, mais qui Ju 
correspondant Aldo BORRELLA) Si quang 1 a accepté ia charge quon lu 
MILAN. — « L'italle nce et. toritê, et aussi ia prudence et l'habileté de ses déciarnt 
dans je « Tour ». E 


DU CRIME R 


OUS assistons, actuellement, à 
ressante offensive, dans le sein 
el et policier. 


pense qu'au Tour de F 
espère », écrit noti ini, ni sujet de ce que pourra faire Bartali 3 
S ex t notre contrère Giardini, de la « Gazzetta delio gulet de ce ave pauroa faui pourra de remplacer à la 


Gi e pipaa tar bis On se le demande avec une crainte justifiée. o i m'est pas mûr pour 
Cependant, ii faut avertir l'opinion publique française qu'il Rossello ? C'est un bon espoir, c'est vrai, mais I! z" >e 
y a dos gens aussi compétents et aussi bien renseignés que Une responsabilité pare 
Giardini qui, comme tout le monde, pensent au Tour de de France font arap noma ne 2 daiis 
T France, mais espèrent beaucoup moins et se font peu d'illusions! Faut-il conclure sur une note de pessimisme à Appen 
ni den Route Qu Dianani Sh: prhcipal intéresse: doutss semt permis: A Banai de nous Simen? 
Bartali, les confirmations de M. Bertolino, envoyé spécial de “OUS pourrons croire au miragie. 
l'U.V.I- à Paris, et les affirmations un peu plus vagues du directeur spor 
tif de l'équipe tricolore, Binda, où tout serait pour le mieux, on doit aussi Nuages aussi chez les cadets 
écouter les bruits qui courent dans les milieux sportifs de Milan où l'on 
ne cache pas que « tout ne Va pas comme sur des roulettes & et qu'à ia On aurait pu croire que dans l'équipe des cadets tout marchait à la 
nière heure on 


Me et les adversaires de gros calibre dans le Tour 


e non. Mals 
e une fo 


ES Ballets des Champs-Elysées 
| viennent d'effectuer à travers la 


jours. 

cnt recueilli un très large succés. 
Les représentations ont eu lieu à 
zme et à Lausanne, cù les 


més. apercevra qu'il y a pas mal de mécontents. pertection si 
Ce soir et > ap Avec un capitame auasi jeune de la classe de Ronooni blen au Poin 
duit à Genève. ottur éoni i i physiquement, avec l'expérience du Tour de France comnje celui de 
Le répertoire de cette tournée com- ttur et Léoni partants incertains Parsé, ayant en plus à sa disposition des jeunes camarades pie 
prensit = le portrait de don Qui- D'abord, on n'a pas la certitude que Cottur et Leoni soient au dé- thousiasme et de bonne volonté. on devrait a 
citres francaises Ehotie», «L'Oiseau bieu», «Le Balj part à côté de Bartali & ru préciabies. Mais ce ne serait pas encore Ça, si 
erten, des blanchisseuses », « Le réndez- Le premier n'a pas caché à ses amis qu'il n'est point disposé à faire Qui courent 
wvec lequel débuta Is briliante Sois e Les Forain: », « Le jeunc] le domestique de « l'homme de fer » qui, selon son point de vue, est assez Ronconi aurait été tenu à l'écart par les fa 
Becker, mais toi homme et ia mort » et une création :| fatigué et monte les côtes moins bien que lui. qui se croient tout permis, sans même. deman 
r « Fête galente », chorégraphie de D'autre part, le champion de Trieste n'est pas satisfait des conditions.. Intéressés. 
x x Grovsky, dansée par Irène Skorik et pe poire hi TE arain p 0e a ai 
M b th , Algsroff ce on dlénamte de se a défiler » jun hier, au téléphone, Aldo Ronconi, chez iui à Fa 
acbe a ecran Enfin, hier soir, à Lausanne, Jean] mal au pied, conséquence d'une chute récente qui l'empécherait de s'em. Romagne où ii est nê et où li réside chez ses pare 
mes Far A js pauri barquer dans la « grande boucie soasesessesasscosoocenceceseceneccecsaannenae 
N 'Itoli sor débuts phe. dans « I Les dirigeants de l'U.V.1. auront vite fait de le remplacer, mais il sera Chaqu tallen doit toucher une gararrie Jour de 3 
se souvient qu'avant son départ pour l'Italie, Orson | Bene et la Bête » qu'il a réglé d'a-| dgifriciie de trouver des hommes de cette classe pour compléter l'équipe francs ponden le « Tour » Hi. aura n Te d 


Welles tourna (en 23 jours !) « Macbeth », avec ps le gonte de mne Leprince de 
les interprètes, les décors et les costumes de la | Beaumont. sur une minane d> Ravel. 
tournée auf venais d'effocteer à travers les State de l'Owen. | Sadno Rotae Pipes T 


Ce film, qui doit sortir prochainement sur les écrans amé- Les Ballets des Champs-Elysées doi- 


trioojore. nerai 1000 frane u e reste. » Le différend actue! 
Nous avons fidèlement rapporté les déclarations de Bartali qui sont ne provient qu 


un état de forme qui lui permettra tout espoir. mais 


personnellement nous sommes du même avis que le champion de France Aldo n'a pas été très prolixe. 


il est satisfait d'être chef de file de l'équipe des cadets 


menée, le style de Jı 


jes Américains) ricai vent se rendre très prochainement à] idée et de beaucoup d'autres coureurs qui estiment que Gino est fatigué 
Amsterdam, puis su Zoot et, au début e m > he. ‘+ oué de faire mieux l'année passée, mais... il a proposé quelques coëqu 
ER Ne D nt di Jaanta ln | es a Den ee E TORD SE AUDO pourre TORANA POLE GESA CUIR MER piore Rent n'a pas vus dans cette équipe. et ii le regret 


Fr I ne peut pas oublier l'accueil chaleureux qu'il a reçu I année passée 

est hésitant 11 veut absolument leur démontrer sa sincère reconnaissance, Ce sont der 
propos très louables de la part d'un champion modeste et 

C'est peut-être aussi l'opinion intime de son directeur sportif Binda, comme Ronconi, mais qui n'éviteront tout de même pas les conséquences 


——— des pet 


(Lady Masbeth} dons la Pi 


scène du banquet. 
Marché encore sans animation, où les fluctus- 
BOURSE DE PARIS ah en ee, nn P 
signification. Les grandes valeurs sont générale- 
des et les rares plus-values ne portent que 
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